REPUBLIQUE FRANÇAISE 


Liberté — Egalité — Fraternité 


Olections législatives du 18 CNovembie 1962 


Première Circonscription du Garda 


Parti Socialiste S.F.1r. 0. 


CANDIDATURE 


| JEAN MENARD 


REMPLACANT EVENTUEL 


Louis BOUEI 


LA POLITIQUE 


A l'unanimité et par acclamations, le 
Congrès du Parti Socialiste nous a désignés 
‘comme candidats aux élections législatives 
du 18 Novembre prochain. 


Nous savons ce qu'une telle désignation 
nous impose de devoirs et de responsabilité. 
L'importance de cette consultation électorale 
est ressentie par tous ; il s'agit en fait d'assu- 
rer la continuité et le développement de la 
République. 


LA VIE DU 


En qualité d'administrateur de cette ville, 
nous sommes informés de tous les grands 
problèmes qui se posent pour son développe- 
ment et sa grandeur. L'extension des pro- 
grammes de constructions scolaires; l'organi- 
sation des stades; la création du Centre Cul- 
turel et Sportif, l'agrandissement de notre 
Groupe Hospitalier, la nécessité de dévelop- 
per le Tourisme pour accroître le rayonnement 


L'idéal politique auquel nous avons donné . 
notre adhésion, exige l'union de tous ceux qui 
se réclament de la Démocratie pour assurer 
la Justice sociale, la Défense de la Liberté, 
et le maintien de la Paix. 

Nous avons à cœur d'être les défenseurs 
de la liberté de conscience et d'expression, 
de la liberté de la Presse et de son indépen- 
dance, de la liberté d'association et de réu- 
nion, du respect de la personne humaine, et 
de l'égalité de tous les citoyens devant la Loi. 


PAYS 


de Nimes ; le problème des taudis et de l'Ur- 
banisme; sont des sujets qui ont retenu toute 
notre attention depuis de nombreuses années. 


Le Conseil Municipal de Nimes auquel 
l'appartiens, a compris l'importance de l'a- 
ménagement de l'aéroport de Nimes-Garons; 
ainsi que toutes les possibilités offertes par 
la Compagnie du Bas-Rhône. 





Notre effort se portera sur l'amélioration 


de la situation de nos vieilles et de nos 


vieux, de nos malades et de nos infirmes ; 
enfin de notre Jeunesse, avenir de notre pays. 
C'est à elle en particulier que notre ville se 
doit de donner des emplois et permettre à 
chacun de trouver le logement décent auquel 
il a droit, problème essentiel à l'heure pré- 
sente, où certains de nos compatriotes qui 
ont subi de douloureuses épreuves, ont besoin 
d'être intégrés dans la vie de noire pays; 
une solution humaine s'impose. 


La défense des petits artisans et commer- 
cants, trop souvent en butte aux poursuites 
d'une administration exigeante, sera aussi un 


APPEL 


C'est une collaboration réelle que nous 
vous proposons, une politique de contacts 
directs, de confrontation loyale entre fous 
les organismes : associations de parents d'é- 
lèves, comités de quartiers, groupements 
sportifs et professionnels, syndicats... qui 
constituent les activités essentielles de la 
Ville; nous serons constamment parmi vous 
pour procéder à l'étude des problèmes qui 
vous sont chers ; nous ne serons pas les hom- 
mes d'un Parti; mais les hommes d'une Cité 
et d'une Région. 


de nos objectifs; lié à l'amélioration de vie 


de nos populations laborieuses. 


Nous ne saurions oublier la défense des 
valeurs culturelles de Nimes et de son passé; 
qui lui donnent ce rayonnement permettant 
à l'esprit de dominer la technique. 


Le monde agricole a droit à tout noîïre 
appui. Nous n'ignorons rien des difficultés 
rencontrées par les milieux ruraux dont l'ac- 
tivité est liée trop souvent à l'aléa des per- 
turbations atmosphériques. Il est nécessaire 
d'organiser les marchés, de soutenir les prix, 
et de nous opposer aux importations de vins 
étrangers susceptibles de rompre un équilibre 
déjà bien précaire. 


L'UNION 


ADVERSAIRES DE TOUT SECTARISME, 
NOUS NE REGARDONS NI L'OPINION PO- 
LITIQUE, NI LA CONVICTION RELIGIEUSE DE 
CEUX QUi PEUVENT FAIRE APPEL A NOUS ; 
TOUS TROUVERONT EN NOUS LE MEME 
DEVOUEMENT. 


Issus de famille Républicaine, d'origine 


.gardoise,; nous avons donné notre adhésion 


au Socialisme qui nous a séduit par ses idées 
de générosité et de Justice. 


Gzop de divisions ont sépaté les Français ; c'est maintenant l'union 
qui importe, le cassemblement des volontés pouz que 


vivent la Gzance et la République. 


LES CANDIDATS. : 


Jean MENARD 


Remplacant éventuel : 


Louis BOUET 





